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,., Enfin on peul actuellement évaluer la production annuelle par 
haut-fourneau en Belg ique à 32,755 tonnes qui est la moyenne de 
1905; elle nous donne la troisième place de rrière les Etats-Unis, 
qui ont attein t, d'après les journaux spéciaux, la moyenne énorme 
de plus de 100,000 tonnes cl derrière l'Al lemag ne, qui dépasse 
40,000 ton ocs, mais encore devan t les 26,000 tonnes de l'Angle terre 
et les 25,000 tonnes de la France . 

» Les derniers hauts-fournea ux construi ts dans notre pays. notam
ment à la Société Cocker ill e t à Couill et , arrivent à 180 tonnes par 
j our, ce qui doone l'ait plus de 65,000 toooes par an, et de nou veaux 
apparei ls sciot projetés a la Société Cockerill qui pourront passer pa1: 
jour environ 200 tonnes el à la Société de Sambre-et-Moselle qu i 
seront construits pour produire par ving t-quatre heures 240 tonnes 
de fon te , soit 90,000 tonnes par an. » 

L'aute ur précise e nsuite certains faits concernant notre indust r ie 
sidé rurg ique e l les fluctua t ion: qu 0 elle a s ul1ies , le dévC'loppc mcol 
des usiues, de la fabrication de l'acie r etc., Pl faisant resso r t ir au 
p1·ix de quels effo rts la Belg ique peul lutter contre ses puis-an is 
voisins puissamment outillés, forte me nt protégés el s it ués sur des 
gisements supe rbes, s ignale aussi les conditions du marché: 

« li ne fau t pas oublier, dit-il, que la Belg ique doit accepter 
comme prix moye ns de vente à pe u près ce ux qui s'établissent sur le 
marché international de r e xpor talion, puisque c'est ce marché qu i 
prend de très loio la plus forte partie de notre product ion. 

» Aucun autre pays n'exporte, eu effet, une proportion a ussi 
considér able de sa production que le nôtre . 

» Les E tats-U nis exporte nt e nviron 7 p. c . de leur production , 
la France 10 p. c . , l'Allemag ne 33 p. c. , tandis que la Belg ique oc 
garde chez r ll e quC' 20 p. C. Ct i!Xportc par s uite a pe u près 80 p. C., 

produits manufacturés compris, de ce qu'elle produit, comme '.1 ous 
l'a vons dém ontré a vec preuves â l'appui dans le j ournal anglais le 
Times, il y a un pe u plus d'un an . 

» En 1005, ces proportions ont été d 'environ 4 3/11 p. c. pou r les 
Etats-Unis, i3 p. c. pou r la France, 30 p. c. pour l'Allemag ne et 
43 3//i p. c . pour l'Ang leterre, p1 ·odui t~ manufacturés non co mpris, 
ce qui confirme lc>s chiflres que je vie ns de vous c ite r·. 

" Malgl'ô les conditions d'infériorité da ns lesquelles nous nous 
trouvons pour affronte r la lutte, nous avons donc la satisfaction de 
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nous dire q ue nous n'avons pas trop dégénéré depu is l'épogue gallo
romaine , et nos ancôtrcs de l'Eutre-Samb1·c-et·i\lcuse el du pays de 
Liége , s'i ls revenaient par111i nous , ve1Taient comme aut refois les 
produits de l'industrie belge se 1·ôpandrc j usqu'aux confins des 
nations civi lisées. » 
· Des tableaux statistiques très comple ts e t des diag rammes complè-
tent cet excellent travail. V. \V. 

Principes théoriques des méthodes d'analyse minérale fondées sur les 
réactions chimiques, par G. CHESNEAU, ingénieur en chef des 
mines , professeur d'analyse minérale a !'Ecole nationale des 
mines . (In-8° de 244 pages; prix: fr . 4-50. - H. Duood el 
E . Pinat, éditeurs , 49, quai des Grands-Augustins , Paris, VI•.) 

Dans cet important travail, qui a paru dans les Annales des Mines 
de France, M. Chesneau s'attache a r établ ir la docimasie sur des 
bases réellement scientifiques. L'ouvrage comprend sept cha pitres : 

Dans le premie r, l'auteur examine l' influence de l'étal physique des 
précipi tés (grosseur des g rains, éta t cris tallin, é tal colloïdal) sur 
leur purification pa r le lavage. Dans le chapill•e lT , il étudie les 
principes théoriques en jeu par les méthodes fondées s ur les réactions 
irréve1·s ibles, puis fait appl ication de ces p1focipes à quelques 
m éthodes spéciales . L 'é tude des méthodes fondées s ui· les réact ions 
réversibles, par double décomposition saline, es t faite ensuite avec 
une étend ue plus considé1·able. De plus, M. Chesneau expose }a théorie 
èlectl'Dlytiqiw à la suite de sa méthode calorimet1·ique et indiq ue les 
raisons expéri mentales qui paraissent m iliter en faveur de la seconde. 
Le chapitre I II est consacré à l'é l ude des principes en jeu dans les 
réactions ré versibles d'appès la m éthode calorimique, le chapitre I V, 
à l'exposé de la théorie élect roly tique de ces r éactions, et le chapitre 
v à Ja com paraison des deux méthodes . Dans le chapitre VI, se 
tr~u ve Ja théorie des proc(•dés généraux perme ttant de rendre les 
précipités aussi complets que possible dans les doubles décompositions 
sal ines. et inversement de mettre en solution des précipites insolubles 
dans l'eau. Enfin, clans le chapitre VII e t dern ier, il est fait appli
cation des p1•inei1ies établis dans les chapi tr es précédents à quelques 
m éthodes particulièrPs fondées sur les doubles décompositions salines . 
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Les moyens de sauvetage dans les mines (Das Rettun,qswesen in 
Bergbau), par J .-K. Ric11 Ano Pt:>J\ERT, porion d'aéragc (Tflelle1·
stieg e1'). - Hanovre, li br. :VIax Jacneclrn. (Prix: Mark 0.60.) 

Ce petit li vrc con licnl, en une ci aquan tai ne de pages, la descri pli on 
succincte des moyens employés pour pénétrer dans les gaz irrespi
rables, des appareils d'éclairage cl de téléphonie à employer dans ces 
circonstances, des moyens de transpo1-te r les corps des \'Ïclimes , de 
ramener a la vie les asphyxiés, des premiers soins à donner, e tc. 

ll se termine pa1· un tableau, aYCC les prix des appareils , de tllul 
cc qui est nécessaire pour· un poste de ~auvctage. 

L'exploitation des mines de houi lle de l'Etat pruss ien dans le bassin de 
Sarrebruck. (Der Stcinlwhlenbergbau des Preztssischen Staates. in 
dei· Umgebung von Saa1·bn'icl1en). - - Ill"'• partie: Exploitation 
technique, par R. MELLIN, I nspecteur des mines, à Sa1~rcbrück . 

- Berlin , J. Springcr, édi teur, 1906. 

Cc Yolumc csl le dernier de la série de monographies :publiées à 
l'occasion du Congrès des mineurs a llemands q ui s'est tenu à Sar1·c
brück en 1004. uivanl le plan adopté par ]\;asse dans l'étude sur la 
même quest ion parue en i884 , l'auteur s'est a llaché à fixer l'étal 
actuel des conditions techniques de l'exploitation el a faire ressortir 
les progrP.s accomplis depuis 20 ans dans les méthodes , les installa
tions el l'outillage des mines de houille d u bassin de la Sar re. 

Après avoir exposé la division administ1·alivc d u domaioe m in ier , 
l'auteur complète les est imations faites dans le r a pport présenté par 
:\!. ;\l üllcr au Congrès au sujet de la r éserrn en houille des mines 
fiscales, cl il évalue celle réserve au total de 6,1 milliards de Lonnes 
donl 3,7 jusqu'à la profondeur de 1000 mètres et 2/i en tre 1000 el 
1500 mètres. E n admettant u ne production a nnuelle de 12 mi llions 
de tonne , ce qu i dépa se de 20 % le chilTrc de la prod uction de ces 
dernières années, on voi t que l'épuisemen t de la réserve en charbon 
ne paraît à craindre que dans cinq siècles. 

Cette in troduction est suivie d'un aperçu général des condit ions 
d'améuagrment des gisements houi lle1·s cl d' une revue détai llée des 
champs d'exploitation c l de l'éta l actuel des travaux de chacune des 
mines d u bassin. 

Les chapitres suivants, consacrés aux méthodes d'exploitation, au 
trans,Porl cl à l'extraction , à l'épuisement, à l'aérage, aux installa-
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l ions de surface sont traités d'une façon synt11étiquc, avec une j uste 
mesure dans les développements descriptifs; ils renfer ment de 
nombreuses donnc\cs et résultats p1·atiqucs du plus haut intérêt. Une 
part importante y est !a ile à l'examen des condi t ions de sécu1•ité du 

· tr avail, notamment en cc qui concerne le grisou el les éboulements. 
Les travaux de la Commission instituée en Prusse pour l'étude des 
moyens prëvcntifs des accidents de celle dernière catégol'ic ont 
exercé dans ces dernières années, une influence prépondérante sur 
les méthodes d'exploi tat ion et l'organisat ion du l r aYail dans les 
mines de Sarrebruck el les résulta ts favorables qui ont été obtenus 
mériten t d'attirer l'allenlion. 

Ce t roisième volume, si complet et si méthodique, de l'Ea:ploita
/ion des mines de hottille de l'Etat Prussien. confirme l'appréciation 
que nous avons déjà eu l'occasion d'émettre (1) au sujet de cet 
important ouvrage, qui mérite d'occuper une place d'honneur dans la 
bibl iothèque de l' ingénieur des mines. L . D. 

Le traitement des mattes de cuivre au convertisseur ( Das B esscmel'n 
von f\.1tJ1fc1·steinen) , par 1!'111E1m1c11 :\IA Yn. - F reiberg en Saxe, 
Craz et Gerlach, éd iteul's, 1906. Prix : 3 ~!. 

Celle bl'ochul'c, de 40 pages, consliluC' uu exposé théorique cl pra
tiq ue de !'application du .procédé Bessemer au traitement des mattes 
de cuivl'e. L'aute ur examine s uccessivement les 1·éaclions chimiques 
cl le bilao calorifique de l'opération, la coust r uction des conver
tisseurs, les scories , la marche d u soulllage et les causes de pertes. li 
termine par une comparaison entre les procédés anglais cl le procédé 
:\!anhès au point de vue de l'élimination des éléments nuisibles. De 
nombreuses données, empruntées en grande partie aux usines 
américaines, cl des notes bibliographiques, constituent u n élément 
d'in térêt de cet ouvrage, q ui se recommande à tous ceux q ui s'occupent 

de la question. L. D. 

La fonderie des métaux (Metallgiesse1·ei). Appareils, procédés, pro
d ui ts cl règles de calcul, par 1<:1mARO STAlll,, ingénicur , - Frcibcrg 
en Saxe, Craz cl Gerlach, édi teurs, 1900. P1·ix: 5 M. 

(l ) Voir A1111nles des M iues de Belgique. t. X, p . 1017. 


